
Chère Christiane, chère Marlyse et chère Edith, 

Malgré l’absence de réponse de la Chaîne du Bonheur –ce qui commence à nous 
inquiéter…- nous sommes en pleine action « Kenbe men » ! Je voulais vous en faire 
un petit point ici. 

Le volet groupes de paroles est en train de se terminer (pour la plupart des groupes 
la semaine prochaine, puisqu’il y avait 6 séances, au rythme d’une séance par 
semaine) et tout s’est globalement très bien déroulé. L’activité de prévention santé 
était incluse dans ces séances, elle a été très bien accueillie –attendons maintenant 
le résultat de « l’évaluation » des bénéficiaires de ces cours comme nous l’a 
demandé la Chaîne du Bonheur, pour savoir si les messages ont passé !! (7 
questions simples avec réponses à choix multiples). Avec Edline, qui était co-
responsable avec moi de cet axe, nous avons pu suivre 5 de ces séances dans 5 
communautés différentes (Bel-Air, Diplaissi, Labruyère, Mapou, Breda). 

Nous avons débuté l’activité par un renforcement des capacités de animateurs avec 
3 nouvelles journées de formation (12 et 13 août puis 7 septembre). Le psychologue 
est intervenu pour aborder les notions de psychologie nécessaires pour l’animation 
de ces espaces de paroles.  

A nouveau il s’est agi d’un 
sacré travail 
d’encadrement… ce 
nouveau psychologue –qui 
a l’avantage d’être au 
Cap !- m’a été recommandé 
par une amie travaillant 
pour le CICR et qui 
collabore régulièrement 
avec lui. Il travaille comme 
psychologue clinicien à 
l’hôpital de Fort-St-Michel et 
dans des petites ONGs 
locales, notamment avec            
des victimes du séisme.  

Si je ne me fais aucun souci 
pour les consultations des 

victimes référées par les animateurs, qui commencent la semaine prochaine, j’en ai 
plus eu pour la préparation du cours… A nouveau, malgré plusieurs rencontres avec 
lui pour préparer ce cours, il nous a pondu un truc super théorique… lui-même m’a 
confessé que l’éducation haïtienne « par récitation » ne leur permettait pas toujours 
d’adapter leurs connaissances aux situations… Bon, globalement ça a joué, mais 
lors de notre suivi, nous avons bien senti les animateurs nager avec le sujet « stress 
post-traumatique et autres souffrances psychologiques ». Du coup, les animateurs 
ont un peu oublié l’objectif des groupes de paroles qui est celui d’un « espace de 
paroles » avec un sujet-prétexte, quelques informations objectives, un encadrement 
de qualité par les animateurs, et la référence au psychologue pour les personnes 
particulièrement affectées. Mais là, ils étaient tellement pris par le « contenu touffu » 
du cours, qu’ils ont eux-même donné un « cours ex cathedra » lors de cette séance ! 

 

Anice et l’infirmière du Centre de Santé de Labruyère 
écoutant « religieusement » notre psychologue… 



Pour revenir à la formation des animateurs, Edline a animé le cours sur la prévention 
des catastrophes naturelles, que nous avions préparé sur les bases des documents 
de prévention Canada (cf annexe). Quant à moi, j’ai animé les formations sur les 
thèmes de santé préventive (hygiène, diarrhées, gestion des latrines, fièvre typhoïde 
et malaria, nutrition, planning familial et maladies sexuellement transmisibles, cf 
annexes).  

 
  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Les groupes de paroles ont donc débuté dès le lendemain de la formation (le 14 août) 
à Mapou, Labruyère et Gros Roche. Nos 3 animateurs étaient en effet sur les 
« starting-block » puisque tous les bénéficiaires leur demandaient tous les jours 
quand allait reprendre l’activité… 

Comprendre le cercle infernal 
de la diarrhée et de la 
dénutrition 
  

 

Ci-dessus : « Kijan pou n sèvi 
ak kapòt ? » ou Anice et la 
démonstration de son habileté 
avec les préservatifs (et sans 
lunettes svp !!!) 
Ci-contre : comprendre le 
cercle infernal de la diarrhée 
et de la malnutrition 



Dans nos plus belles réussites… Après 3 séances, un groupe de participants s’est 
constitué pour organiser la construction de latrines en « kombit » (mode de travail 
communautaire), en comprenant l’importance d’un tel dispositif pour la santé de leur 
communauté. D’autres personnes ont demandé à nos animateurs d’être médiateurs 
de certains conflits familiaux ou communautaires –rôle que tous trois ont endossé 
spontanément se sentant « équipés pour »… avec dans les trois cas un franc succès 
(nous avons à présent des agents de promotion de la paix !!).  

Enfin, l’un des animateurs a eu la surprise de voir l’inscription suivante sur l’un des 
murs de l’école où il anime ses réunions : « Après le 12 janvier, PAIS est le maître de 

ce pays ». Après avoir 
identifié l’auteur de 
l’inscription, notre 
animateur a demandé plus 
d’explications : « PAIS a 
fait le travail qu’aurait dû 
faire nos autorités… ». Il 
s’agit à présent de faire 
passer le message que 
nous tentons de le faire 
avec les autorités… Ce 
sera pour un autre 
chapitre ! 

Voilà, à présent nous 
sommes en train de nous 
préparer pour les cliniques 
mobiles, que nous 
souhaitons lancer ce 
samedi à Gros Roche 
(espérons qu’il ne pleuve 
pas !!). Donc réunions de 
coordination avec le Centre 
de Santé de Labruyère, 
avec la clinique Sarepta, 
avec le MSPP… 
Recherche de donations de 
médicaments pour 
compléter le stock de ceux 
qu’on avait amenés de 
Suisse : les catholiques de 
l’Hôpital Saint-François de 
Sales nous ont fait une 
donation… dont des 
préservatifs !! Vive la 

concertation des secteurs, comme dirait Anice !!! Et tant pis pour le pape. Tout 
avance, à petits pas… 

Voilà donc pour le petit point d’info sur Kenbe men –notre président Eliot s’est 
demandé si nous ne devions pas l’appeler « Lage m » (« lâchez-moi ») maintenant ! 

Bises et salutations à tous. Joëlle

 

Pour cette participante 
au groupe de paroles de 
Labruyère, c’est le dos 
qui est victime du 
stress… Si seulement 
mes patients suisses 
avaient la même lucidité 
simple ! 
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